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A l'est de la France, dans le département de la Meuse, la coopérative

agricole « Les Semeuses » développe ses  activités de maraichage

sur les terres directement menacées par le projet nucléaire CIGEO.

Mis en œuvre par l’Agence Nationale pour la gestion des déchets

radioactifs (ANDRA), ce projet prévoit l’enfouissement à  500m sous

terre des déchets nucléaires les plus dangereux. 

Face aux risques de voir s’étendre un désert nucléaire dans ce

territoire rural jugé  « sacrifiable » au profit d’une industrie

moribonde, les Semeuses secouent les idées reçues et revitalisent

les terres. Mobilisées au sein des réseaux de la  lutte antinucléaire ,

elles informent et sensibilisent sur les avancées du projet et

dénoncent la sécurisation croissante des espaces et la répression

des opposant.e.s. Tandis que le projet CIGEO continue à  prendre

corps, les Semeuses œuvrent pour construire une alternative

solidaire et écologique ,  comme contre-modè le à  ces logiques

prédatrices et anti-démocratiques.
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Dans la continuité de son opposition aux projets extractivistes et leurs effets

dévastateurs, la Fondation Danielle Mitterrand soutient le collectif des Semeuses en

accompagnant leur alternative paysanne ancrée sur un territoire directement menacé

par un projet écocidaire nucléaire de Bure.  



Face au lieu où  devraient passer les matières radioactives, sur

trois hectares de terres, les Semeuses cultivent des légumes.

Tout en luttant contre l’accaparement des terres agricoles ,

elles valorisent aussi une agriculture paysanne  basée sur des

pratiques de maraichage agroécologiques, respectueuses de la

vie des sols et des écosystèmes. 

De manière totalement autogérée, les Semeuses ré inventent un

espace vivant où  se construit pas à  pas l’autonomie

alimentaire  et qui remplit d’une énergie nouvelle un territoire

qui se voit peu à  peu désertifier. 

Tous ces légumes « anti-nucléaires » sont vendus à  prix libre

dans les villes et villages alentours, pour permettre un accès

égal à  une alimentation saine et retisser du lien humain avec les

habitant.e.s de la région. 

Cette volonté  de faire éclore une dynamique collective au cœur

du territoire, se traduit également dans leurs désirs d’échanges

de savoir-faire  et leur volonté  de former de nouvelles

personnes à  l ’agriculture paysanne pour nourrir cette démarche

d’autonomisation et créer des espaces d’entraide et de

solidarité .  

. . .  E T  A L T E R N A T I V E  R A D I C A L E  

Un paysan ce n'est pas
quelqu'un qui utilise la

terre. 
C'est quelqu'un qui vit

avec la terre, qui
comprend qu'il y a une

logique entre les
saisons, qu'il y a une

logique dans le climat,
qui comprend qu'il y a
une logique à partager
les choses plutôt qu'à
toujours les vendre.  

Un membre des Semeuses  
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